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Crucifiement.—C'est le dernier mot de la patience du Christ 
et le triomphe de la charité.—Il n’a récusé aucune douleur du corps 
et de l’âme, il a supporté les malédictions, il a souffert l’hoireur de 
tous les délaissements ; son cœur déborde.... mais seulement pour 
exprimer la prière, le pardon, la confiance en Dieu.

Mystères glorieux—La charité est bienfaisante

Résurrection.—A peine le Christ a-t-il rendu le dernier __ 
pir, son âme descend dans les limbes pour les changer en Paradis ; 
dès l’aube du troisième jour, elle rentre dans son corps pour le res
susciter à une vie immortelle.—La charité nous pousse à agir ; elle 
nous rend bienfaisants envers le prochain par les bonnes œuvres,en
vers nous-mêmes par la réforme de notre vie.

Ascension.—Comment la charité est-elle bienfaisante ? — La 
même charité qui a fait descendre du ciel le Fils de Dieu, fait re
monter dans le ciel le Fils de l’homme ; là, il ne cesse de s’occuper 
des intérêts des enfants des hommes.—La charité nous rend bien
faisants envers nous-mêmes, en nous élevant vers le ciel par la priè
re et les saints désirs,elle nous rend bienfaisants envers h prochain, 
en nous faisant condescendre vers lui pour le secourir en ses besoins 
et le porter à Dieu.

Pentecôte.—Dans quelle mesure nous rend-elle bienfaisants ? 
-A peine les apôtres ont-ils reçu cet Esprit qui est l’Esprit de cha- 
rité, ils se lèvent pour annoncer aux hommes le salut

sou-

; mais avec
une ardeur, une flamme qui jette dans la stupeur tous ceux qui les 
entendent.—Celui qui ne se sent piessé de rien faire pour le salut 
du prochain n’a qu’une bien faible ou nulle charité.

Assomption.—C’est par la réforme de nos sentiments intérieurs 
que nous mériterons cette charité.-Depuis l’Ascension du Christ, 
Marie attendait et appelait de tous ses vœux la dissolution de 
corps ; son âme séparée enfin par la mort est aussitôt entrée en pos
session de l’éternelle béatitude.—L’œuvre première de la charité est 
de faire mourir

son

en nous sans aucune relâche et sans aucune pitié 
toutes les convoitises, afin qu’elles cessent de nous détourner par 
leurs mouvements déréglés de l'application aux choses et 
vres de Dieu.

aux œu-

Couronnement. Marie reçoit au ciel la couronne de sa chari
té, et que la charité du Christ son Fils lui a préparée.—Il en sera de 
même de nous, pourvu que dès maintenant notre charité commence 
l’ouvrage. Substituons dans notre âme à tous les désirs terrestres 
vains ou dangereux, le seul désir de mériter ou de gagner les joies 
du ciel. J


